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L'ART DE JUGER LES HOMMES PAR LEUR ECRITURE 


Feuille hebdomadaire consacrée aux curieuses révélations de la Graphologie 


-LA GRAPHOLOGIS EST AUX MOUVEMENTS HSCRNTS DS L'AMB GE QUE LA PEOTOGRAPMIS BET AUX TRAIS DU VISAGS. 


Tout bonni à un an recours franco le déegmestio de soi corattère sur sa demande, PARUS areas Spires din Byasa de on leritere nono ni, iton ptliqnée, ni trop négligée. de 


LES RÉPONSES GERONT garras PAR ORDRE DE NUMÉRO. 


SOMMAIRE. 


SOMMAIRE DU PROCHAIN NUMÉRO. 


1" PARTIE. LES HOMMES DU MONDE PORTET ai a 


| Nous donnons ume lettre Fort curieusaian pount devue hastorique, 
de nettoie la situation. dejà ban som.) 
ʻ pome des derniers temps del Empire . Aya un mot auusateur, 
qua sortant d' wme tellebouche à une 
io prouve bien que, dans le menage ‘ 
Al kromma man la femma qui avait lebon sens wle œup-d'eil: 
ull est neeesa ire de le prouver au pays gu on a des \àles Enon des 
edienté . y Aelast Ce reène par des siw Le theme si vague des 


Amdique, avec beaucoup 


Ex 
TAs napolerniennes, devait niv dl 
AE un codo d'évat , Um COUP derere militaire qu devait. amene 
tion de la France S detnembremant, et e ni pr aise les hontes 
h eaan mune. Mais nous n'avons pasà 
déve 0! 


celle que l'a ent 


ECRITURE DE L'IMPERATRICE EUGENIE. 


portane capitale, mais 
umial , c'etatt, non 


atle plus triste des Expedients, 


v lhumili 


Jag cette lettre powrles idia wele 
permas passie mditations qu Ie nous donne swr \ecaractere de 
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qu'ume Lettre de cette nature, destmee à l'intimité la plus absolue pasè- 


` Cequi frappe d'abord dans cette ecriture, c'est l'melinaison rononcs 


-À moms que,pour le dernier, ume quatrième «hauffoures ne trouve une: 


+ Vie de desillusions eclateut vers la fin de cette Lettre . Cette touTonne por- 
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IL bem 
a + moreira onnaset 


Sieme signe «hype de celte aérifure , elle à des raôts! pointus, gladi 
alès Cseterminant englaive : ie, douni, seins, Aus 
C'ap lesigne de La finesse, d'um esprit qui ases.ruses qu nt 


FT FN as porte à la Franchise . TLimdique lecaltul l 
a g ' % dique lecalcul , l'absence du doux 
i a “ter erkka aial E * x; pr) i A 
Lz y Ai: ; -W F + r 
BA e- 7 06 Le cae firr f Le septième signe- hjpe widique wne origun articuliere 
es à SPRL. certaines bizavreries 5 eaales . Ce signe ettres -Barticulier. 
T A Laa Lehuiemo signe dit um caractere anguleut. Nous avons 
Aa ` l k 3 HA que celte femme a du cœur, qu'elle lesk sémsible : mais certains 
+ — a 


artienlier qu emmbellit les relations decœæur. , | 
Lenuwiomo signe -type mdique qu ele. niet. pas egoiéte:m 
elle adu maquefois | paraître : le cote anguleur de cette natur 
(uranu cettathement. EE à 
Le dvttemu signe dique. la race. a 
Leonneme dif l'e nt de déduction, de sure dans les idees. 
Enctombarant celte ecriture avec cells de Napoleon IN, il Setrouve 
celle dela femme ot plun virüle, et celle de l'homme plun temmnu. 
Selon ume loi phytiolesique fort curieuse : l'onfaint- venu de leu wi 
rimdra de la mère parlatete, par tà virilte , et du père ar le ew 
Sije groupe Maintemany tous ces signes, il), me donme um omge 
ble qui nur pas vul aire . Plie sont fort rem arquables Ayme d 
mt my mature primesauhère originale |spontàives, energiqus, fo 
fe par deshotivite eFobrmation, patsionnee dans L fond ; froide d 
la Forme anguliusy de caractère, plis at con trique dans 4% gins 
tions que d'anises idees. Ce qu achève Le portisit cat que Loupe 
des lignes. Les premieres surtout sont extrémement descen dantes, Cet |tesavie de toilette, elle n'a àu cum signe auusateur de preeurion . 
le signe-type deta fatalité, des decouragements secrets, du sentiment doulou- femme a ett belle ipatdownoni-wa d'avoir aime à briller. L'etal 
reut des deceptions , des illusions tombées . Or nous avons remarque déjà | lot de son sexe 34 nullement um pre d'umaprit Vuigaird 
le meme signe fatal dans l'écriture de Napoleon IIl. L'enfant lwi - même, Lañignature adela noblesse, malgre un toux etit crochet d 
le prince imperial, ales dernièrss Lettres de sa signature Unelinees, commi bourgeois + lu da deuy chose», grâs ek finesse, n ioi 
wm prsage de chute : Cette famille des Napoleon semble destines auk 
Catastrophes. Sainte -Helène , Chislehurst , voilà com ment ils finissent, 


Cette lettre portela date suivante : Sur 4 Mil, a bord de l'Imperatrie, zy ý 
7 bre 1869. : 

Nous avons là úm splendi de échantillon d'erirure naturelle spontanee, 
intimesreFletant avec ume vivacité satsissante tous lei mouvements toutes 
les impressions toutes les genvitivites de ame. Qui eut jamais pense 


rait um jour gous tous les regards t Jerviraik de theme à l'une des plu 
cuvieuses investigations dela stiente nouvelle ! Cesont [à les coups des 
revolutions . 


PEIEE TN pre A i 
ECRÎTUREDE CAMBETTA . FR 
L'AUTOÉRAPHE (NEZ, 16. Jeptembre, Z 32) wnhen 
UM essai gra nolo ique sur l'écetture de 6ambet q annonce 
didple deme à devenir biautot de prewi ère Fotu. Aurisque d 
trant wae confidence , j'apprendrai à mon lacreir que cette hi 
mante tbautha. a été comunique à M di Vule rdéssant par l'uni 
premiers ei vains. Voyons maintenant st le disciple. er la Mot 
seront d'accord . 6 


mation d'enfants prere à agepter encore des veges jusqu'au moment 
où dans un caprice ; elle njuter air son jouer imperial ,dans ww nouvelle 
rwolution . . 


RES $ 50 À ko CAN r R 
L'umporatrite Eugente surtout dans les dernieres annees, etait ‘tres-im = 
prioumee de tout æ qui avait rapport à Marie-Antounetke . Leur erures 


ont un trait commun de ressemblance , le vigna-type dela fatalité. Etla 
d'elle est morte sur un echafaud . Les tristesses , Le sentiment poignant d'une 


Plom Che der 


e 


Faye nd lune du 
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tee Aux Tuileries adonc x bien desüpines . Quel profon d decouragament 
indique à la Fois par le signe graphologique et par l'aveu lui -meme de 
lasouveraine ! Au terme de toutes ces longues joies et de ces triomphes eni- 
vrants delaroyaute , elle ne trouve qu'ume surle chose qui lui soir don- 
w w qu doivt li rester, omme à la plus pauvre des meres ,um fils 
À aimer. 4 

Leserond signetype tres- mar que. dansette eÑture , cesonY ies mots 
iMmclmes ati dymt ime grande et vraie sensibilité . Nous avons 
donc devant nous ume natiwre richement douse parle tuy . 

Le troisieme signet pe indique da l'imagination . M ais celte facul - 
n terrible sources de tant d'egarements et pt de fautes a, dam 
cette écritune,un puissant correctié que va now» donner le signe sant, 
Quatrieme. si pe-type: ume volonté de Fer, Vo &z,à la seconde ligne, 
lemot, z zoni z, ač dans Foute-la lettre , es barres des T mmus culeg 
sont de veritables masques , signe-type des volontes fortes , qui 
‘necedent jamais . Tel aeke le \wuY puissant decetteriche ph 
ton. Elle a dù Atte volonte devesisFance d'etre imperatrice des 
francais -Une faiblesse en eut fait unefavorite, comme Margue- 
rite Bellanger; cette remarquable fermate de caractère en a fait une 
Souveraines elume pouse qui à d& tre respectee . 

Cimquiame signe type: la despotivits . Ellese montre dans ce 
barres anormales des Tminuouules qui cowpant tes hampes tres-haut, 


Que derevelations dans ce pait billot où l'homme reel n 
apparatt dans Foute sa spon Fanaité T- so: 
Nous avons d'abôtd legrand an ype qui fait Les nal 
bien equalibrées : Appartenir à ta fois aux deux Groupes 
tre (squels se partage l'humantte être mtuikt er deducti 
avoi en soi la pussanie du coup d'ail qu devine et la logi 


` L2 n ~ n 
qui,meme quelque fois sont tracees dans levide,sans toucher Le 
corps dela lettres : toit, Cette dis posthon dominatrie “t 


trés nettement caTacrerisee. 


ahgles viennent gâter lesigne affectueux ekrlut oker ce charm} 


x 


ynat L'idée dans son application adami séy consaqueucss, 

quelle forte colossale i eea enaa E ; TA 

Len Ne=type raiti Fest tes marque : Voyez čoslettres: jurta- 
ostas ar DURS comnie bec umt pouite de diaman hoas, 
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Leon Paris, Juiet Ege KANNE at i néktevnèut 


etuse idat, $ erare Lasinte graphole ak attache ates 
diuz signes ombwe wie grande valeur Den dalle : 

… Gambetta a contre Lui deux Signes: 1b]L n'apastvotonte 
forte obstineemélexible qunque. ardente. et primesautière. 
Ses Tunwscules nèborFent pas la fameuse massue quenous 
avons vue, tout à (x redare laman d'une fume & qui 
"a Fait son etrange fortune. Souvent savolonte est molle eë fai. 
ble. 29. 1L est tres- sensible trés-Sensitifset il a une Forte part 
deféminite, autrement comment serait-il um orateur capable 
de passionner les masses TI agit dote plus par lesentimenr ui 


L'émporte, que arte Froid’ cateul dela raison. Cen'et pas le 
joueur de ing ride dut l'homme qu joueratt sur ume carte 
on derer blet de mille, Has TR 
Test done vrasetle critique de /Aubgraphe l'atrés-bien vu, 
que Gambpgtta est faible, qu'ondoit: chercher poun cla à 
‘donner, ex 4e serv del comme d'un: mstrument 
parer que de sevangerdocilement sous sa direction, su c'etait 
un homme de volonte de fer qu'il faudrait subir. Mat je di- 
rat a mon tlluitre disciple gud y 8, dan l'ecriture de Gam - 
berta , d'autres signes-t dontil/faut bier tenir compe IL 
CELA jenti et di SA rand1late ligne | TL ya esecond signe- + pe. d'une intelligence qui aune la darte, 
aom angan très- largement ongulée-ten ob pas pel, Il aa veut porter sus toute question le flambeau Cs lettres sù 
brdsque,sacade comme l'homme quu se remue beautoWp pour : TEE A ! ras TE 
à i LIR j | petites ont présque lænettete dela typographie C'est ume mteli ~ 
aboutir à peu : d'est ample en habilere comme lord Browzhan, P ali s 5 8 RAT EEE rat 
Okiki bilit omte à l'inttituwon et ume force prodigieuse © ally mce qu jette des feux Mais cette grande Faculté d'mtuition 
A EEE Si Can arce au illa ete watt, à ete trop äbsorbante dans itardun. Il s'est Livre au charme 
ILest vtat quechez Gambetta |a passion jette FSdjouts wn de vour . Avec son œil si penetrant ,ilen est venu 3 tout vour 
carat nuage sur ta Es dat voyante. Masen même | comme à la loupe . Cedon merueïlleux.a ete um iège pour 
temps iparatque save Stena ge laipuissace devant laquelle: | Lui „et l y est tombe zat comme ils'est fait homme politique, 
tout se soumet. il ala grande: puplesse qui le fait plier mi : c'est un poli tique ge cherche l'absolu. 
s'elipser à temps, paraître, come le dieu du hait desa mathi- Girardin devrait être ministre: c'est un komme dune edatante 


ne à L'heure où ilse sent presentè et demande . | | capacite, et que a fouille toutes les questions Aucun gouverne 
il est en meme temps tres -fur -Tlales mots gladv- ment wena voulu Onuriecependant à la disette des capacités 


comme Les femmes sils sont devins de l'ävenir ;etilya tou- 
ours quelque chose dans leur idée persistante deplacer un 
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ECRITURE D'EMILE DE GIRARDIN 


E milé de Cuätdü est une des bellés intelligences de notre époque 
Siriche en intelligences IL a partient à La A plérade dont Le plus i 
Mf éclat, Marquala première moitie du XIKE siède 
: Son écrifurele dase parmi les intuiti fo, Les penetrants, les hommes ds 
cœoupd'œt r 
z Eiga PERBERE T Sainan m omine 
a épée sem: 
Qu sosur arii puede y 
Dy grids à TE: 


e ss 
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Le signe-type est ties acuité Lestettres sont burunees fortement 
et sedétachent. Elles nous donnent ünpenseur;etles penseurs , 
mème dans le siècle des gens d'esprit ,ne courent pas les rues. 
Salunt e-d. . 


YUe souple, 
sl: Cher, arrivez, pour. Cette fmasse umit 3 ba souplae olihiques Mais envoila wne formi dable : & que sait ce que 
daivélonte Fait deli dr esprit délie et habile a qua toutes Le P PRA ' RASA iara 

i i E, B eut M. de Girardin est immense . Il ale signe -type de l'am- 
voies sont bonnes pourvu gu’ elles assurent le succes . | p ; ; t Se he LORD 

Jen'avriendir ds grandenvaute Vo 1 Va male du mot: thon à de l'ardeur ,de l ANS sous mme à suc z 
perdre, gui va descendant d'ime manière imharmonique P g chances. EEN ale mahsur de cu GUN Se 

Sonimagination est étrangement dèvelbbbee Elle aprodnt ` | tuele, deneutraliser sà hance ee HE élan 
tette; immense majuscule qui atant frappe, APR signe type Pourquoi tela? Manque-tilà habilete! Pas Rene mon ; 
de mouvement excentrique du tervean,l'éerivain qui atat {ila arfatément laligne serpentine des diplomates: c'est — 
lanote graphologique de l'Aulographe Sur 'tambetta . dont un homme habile rres habile . 

Donc, doué d'une imagination exuberante;d'ume extrême | La raison, c'est qu'il est franc. | Rt } 
Viwaate, d'wme grande fmesse, d'une grande souplesse homme | J'entends Aiet l'unmense eclat de rire demes amis qui connais - 
decóup d'œil etde logique nê avec [es aptitudes HOM Wis sent Mide Cirardm : now la donne oske, monsieur le 6ra- 
umpetueux/et passionne, mars gu ettant Eo er oi Wake * [photogiste: ke franchise de frere Mars temp e de 
comme | oseaude proie duhaut deson rocher, cet komme est etA nous avecsa préfendue science: x 
pret pour, un role .51 lecote passionne ne fait pas trop risquer à Non, messteuts, Girardin Manque de souplesse Wales let- 
tette pète, dejà dominee: par Limagination 4 peut E T [Mes cassantes: Elles disent unhomme que s' impose Elles 
cartiere historique etranges arlent comme les oracles , comme le Vatican infaillible “Ek 

Voilà ceque dit de Gambetta la sange grap hologique En bien! detels hommes ne se donnenr:pas La Souplesse qui fait 
France même .en temps de democratie ily a toujours un heritie 


presompti f: Dans l'ancien Hein c'etait um baby criant etiba- 
segi N 


van Fa qu l'on disat.: Monseigheur, etque avai lenom special 
de Dantin., Gambetta se tee pour Noa d'heure, le Dauphin 


de la Republique, La prove le redoute terriblementset cette pear 
Ww tait une aureole. Le N du mouvement espèreen Wi .Les 
aspirations des wms qui cherchent toujours um homme, lesterreurs 


des autres que tous les kommes effraient süsne Font pas dater L À ; HA A 
erov Uno! toue A veut ‘etre un conquérant : 7824; viat, ré /les roues 


leurs idees de l'ère imerovingienne font, par ce double cowrant. i 
la grande personnalite de imbetta HA peuples sont vn pew Iron pas cette allure .je'sau bien que Girardin pose pourla 


irardm ost habile, mais il n'est pas disi mulé Il atrophāte, 
au ever du jour, comme la pošle qu viént de pondre, e mon- 
irer, ('æuf ‘eclos. tout Frais deson corveaw. — : 
| LA sence graphologique nema donc as tromi e Cela” 
onstitue.wne franchisé prha ve,ume spontanette si vons 
imez mieux que permet pas a un homme d'une mwn- 
estable valeur, commè celui -cude tendre patiemment sa 


qu'on se tait à propos et que l'on à ason service la difiémalatin, 


DE EEE 


finesse i mai l'onne pose d'ordinaire que pour les a tijydes. 
que Lon n'a pas . Vowstrowwez bien ew de lants gd dans 
cette entrave où domiment les sihes dela secheresse et dè 
laclarte Ily ameme des mors où léslettres ont l'allure grosis- 
sante, signe-type de re elirique, le 
sissent peù ,êxemple M. Emile Ollivier. Girardin a Le defaut 
d'émettre trop ses théories son systéme Cest um faiseur de 
lans : ot, où naime pas les prometteurs de merveilles Les 
Voluptueux repoussent les A ET qui etalent trop depoi- 
trine et se . 
tement leurs charmes .Ilen est de meme 
din atrop étalè ses richesses de futur mins 
ont fair peur aux gouvernements, Fa 
Jene dois pas oublier la signature qut a,omme lereste delecnture, 
lesigne-type très -auetue de l'ambition „de Lardeur, de l'entrain, 
mais qaid ume personnalite qui sent ga fore.. 


A ume personnalite qui sensa 0 
ECRITURE DE CH, DELESCLUZE 
Te 
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tre. Tarik d'idees 


Charles Delescuze acte l'umedes person 
tes dela Commune Jenat pas à juger wi homme AETH 
z imdinuer quelles passions ont donne pendant soixante annees de 
Gw EA dette à cette ame si Forremenr trempee . = 
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Premier signe -type très-awentue Les lignes sont très-vivement 
ascendantes.C'estl'ambition bien caracterisèe vive, puissante, ayant 
envahi tout l'être; decre: Qo gon ascendam | 

Second signe iùl ya quelques intuihions qui classent l'homme 
audessus du vulgaire de cesfruits secs dela publidté et dela Litte- 

| Tature,q boulevetseraientle monde powrjouer un quart d'heu 

ve l'un des premiers foles sur la scene politique. i 

Troisième signe : une ardeur fébrile galvanique, qui tient cette 

| Ame et la consume Remarquez les finales : 724, 444744, Iht- 
| lernelles : lettre” S minuscule fait place au coup deglawe qui 
monte dans l'aur,etannonce le spadassin intraitable. C'est l'n- 
| dice très-caractérisé ducourage personnel, delahardiesse du so - 
. dat. devant Le few, del'âme qui brave tout par un mobile superieur 
wne passion Cutrattable APNE P EY 
ème signe : il dif enelfet l'homme trespasstonne Dans cette 


„Quatre me signe : eite 
ame, la passion est convaincue qu'elle estla raison :lesroles ontete 
wmtervertis. t 

Duteste tendant sansrelache à son bur, peu habile, 
très -franc très-sincere, ayant quel uefots la naîve 
tomme tous Leshommes de Lite, se redressant contrela Fatalite;et se 
tedonnant dans les msucces meme plus d'ener ie, 


Ÿ -La signature trahit we panion de profond egotsme : 


eu diplomate, , 


l'umwutigahon 


mais qu 4 à l'ambirion adu dominer cette douloureuse existence. 


la naivete . Oren politique, les natfs reus- 


rennent follement de celles qui cachent coquet- 
en politique- Girar- 


nnalites lesp lw marquan + 


\ 
très- marquee 


i graphologique devaile ce penchant dont onnese rend jamais compte, 


LA 


Delesduze était l'un de ces hommes dangereux en pohtique ;: 
rce que tout [eus ideal est dansle passé Afaisat rez roue 
Eine politique exactement cume N Veuillot fait delar- 
chaisme religieuz Lum ne quitte pas le moyen âge ; l'autrene 
sortait pas du formalisme republicain, tel que l'avait compri - 
le jacobinisme de 1192 Delescluze n'avait asla notion des be- ` 
soins nouveaux qua s'imposent à ume societe nouvelle. C'etait à 


unVeujot politique. 
IPARTIE: GPAP#OLOGIE ` 


POURQUOI LA VOGUE EST AUX AUTOGRAPHES « 


Cest une curieuse coincidence quela science dela Graphologie 
fasse son apparition dans le monde au moment même où 
vogue estle plus aux autographes Voila M .de\illemesant 
L'un de ces hommes ayant le Fair de ce qui va au publie, lequet 
nous donne tout un portefeuille surles personnages dontlenony 
Aé uelque retentissement durant notre trôte guerre civi- 
le. Quelques am, dans lemonde lettre geule ment, savaient 
ma pensée de vulgariser, par un jowrnal po ulatre,la éuience 
des écritures ter volei que, detoures parts l'on aulame la sui 
ence nouvelle . Des esprits d' elire demandent detre disaples 
woqu'à ce qu ils swrpassent celui qu'ils veulentbien appe - 

din maître .La Graphologie arnve donc à son heure, com- 
me toutes les bonnes choses, comme tout ce qui aune utilité 
pratique tout ce qui vient nous aider à l'œuvre fou) owrs rene. 
Velee par chaque generation dansle champ fecond du rores 
ceta dire dansla noble tâche d'ameliorer encore {a condition des 

vaces civilisees . i 4 

Je ne crois pas me tromper en avancant quela nouvelle stience, par 
ses resultats pratiques et säisisables de tous va prendre sa bonne 
place parmi nos plus utiles découvertes .C'est l'opinipn debeantou 
d'hommes graves et l'accueil que cette science a re à Londres 
dela part de ces anglais si calm essi positivistes, quand je l'ai ! 

Sem, y oana moy dans les salons du grand monde, 
est un mdice de l'impression qu'ellene manquera i 
sur les esprits lettres de A Re w wc dir 
ivre si umpatiewwewr attendu des Mystères de/'écriture 
qui doit completement la fawe connaître. À 

. C'est qu'il y avait, dans l'attrait general poux Les auto aphes, 

‘comme un pressentiment de notre suenie qua ferait ea ar- 
Net ces muets mystérieuxet nous rendrait compte dece qui, se o 
passe, dans l'intime de l'âme , au moment où tout homme leg 
@lebres comme les vulgaires les honnètes comme les criminels, 

Semettent à rendre leur pensèe. y 

; Siqu and les vevelakions delascience n'etaient phs faites encre 
les autographes avaient tant de charme pour le publiu wel- 
ligent et lettré, que sera-ce donc maumtemant que thacum 
pourra se Faire. sa petite collection curieuse et intime, én 

acompagnant chaque lettre d'une anale ‘ iquanté mat 
wnscitneteuse , d'apres l'enseigne ment de (a Graphologie? 

Certainement, dans Les longues sourées del'hwver, {n'y auva pt 

de distraction plus attrayante et plus spirituelle quéces w: 

E-Vestigations faites sur” le caractere, es facultés les passions ; 
\es aptitudes. de centaines d'mdividmalités connues ou con.’ | 

nues muses amsi sur la selekteer venant recevo wn juge- 

mentiloyal mais sans appel. K: RAA ae ae 
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